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L’ E T E R N I T E.

J’ai pas dit, j’ai pas dit mon dernier mot,
Tant de choses à voir.
Tant de choses à vivre, à traduire

J’ai pas dit, j’ai pas dit mon dernier mot,
Tant de choses à rêver
Bien avant de mourir.

Il faudra longtemps, longtemps, longtemps
Pour que les mots m’écrasent
Sous leurs volutes de sable
Mouvant, mouvant, mouvant
Comme le vent.

Il faudra longtemps, longtemps, longtemps
Pour que gavé d’histoires
Je me taise éternellement...

Ce texte composé et chanté par Christophe Donnet date de juillet 1997: 
à l’époque il écrivait beaucoup et composait autant... il ne s’est pas tu 
et vit encore dans nos mémoires... à travers sa poésie. C’est donc une 
forme d’éternité que se souvenir de quelqu’un comme d’un refrain... 
Le souvenir est une graine qui pousse dans la mémoire et qui devient 
un arbre à l’épaisse frondaison qui chante dans le vent, les êtres, 
les événements, les moments partagés dans la joie ou la tristesse... 
La mémoire est capable de restituer des moments d’éternité qui font 
les couleurs de la vie... ce que nous vivons est l’écho d’un autre temps 
qui se répercute à l’infi ni... l’éternité serait-elle faite de ces bonheurs, 
de ces douleurs terrestres ?

                                                                      Le Scribe en recherche 
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Mariages :
Le 16 juin 2012 : 
Rodolphe de Laminne 
et Isabelle Dumortier

Naissances
Le  16 août 2012 : Albert NAUX
 2ème fi ls d’Elisabeth (de Vaumas) et Thomas Naux

le 25 août 2012 : Cassandre LENGIGNON
 premier enfant d’Eléonore (de Vaumas) et Laurent Lengignon.

Le 26 septembre 2012 (à Uccle) : Elisa Detroz
 1er enfant chez Marine (de Tillesse) et Sébastien Detroz, 
 

et attentes pour ... :
Novembre prochain : 
 2ème chez Odile (le Grelle) et Thomas Havelange

Décembre 2012 : 
 4ème chez Marie (de Vaumas) et  Alexis Le Touzé

Février 2013 ; le 1er chez Rodolphe de Lamine et Isabelle 

Mars : le 3ème chez Laura (Padron) et Stéphane Barthe

Avril : le 2ème chez Alexandra (de Lamine) et Pascal Keiser   

Décès
Jeannine DONNET, née VILMIN (seconde épouse de Raoul DONNET*)
 née le 12 novembre 1929 à Paris, décédée le 10 octobre 2012 à l'hôpital de Courbevoie. 

* Cousin germain de Jean DONNET notre aïeul commun, 
   Raoul était le fi ls ainé de Léon DONNET (3ème frère de Gustave) et parrain de Marc Donnet (Taty)

L

e
N

D

Février 2013 ; le 1er cher Rodo

I - LES GRANDS ÉVÉNEMENTS

Nota : les naissances et les mariages sont mentionnés dans le Courrier s’ils sont connus…
 Si rien n’est dit, rien ne peut se transmettre dans le Courrier familial. 



Branche Dickie
Voir le récit de la réunion de famille dans la rubrique « Chroniques et histoires »

Branche Mike par Jean Donnet (mail du 19 sept 2012)

Victor (23 ans) termine son stage de fi n d'études d'ingénieur des Mines d'Alès. Il vient de 
passer 6 mois à Glasgow (Scotland) pour RES, une société travaillant dans les énergies re-
nouvelables. Il connaît maintenant les bonnes adresses de "pubs", a sillonné les Highlands à 
pied et en parapente. Il a également "kité" le long de la côte ouest. Victor a terminé ses études 
d'ingénieur des Mines d'Alès en passant sa "soutenance" il y a deux jours. Résultat : 17,5/20. 
Fierté du père ! (Dernière nouvelle : selon Stéphane BD de passage à Rouvray en remontant 
du Midi le 5 octobre, Victor est désormais engagé dans une entreprise de Glasgow).

Laura (21 ans) a passé une année à Valladolid en Espagne. (Nous avions d'ailleurs été 
dire bonjour à ta sœur Brigitte lors d'une visite). Elle commence un master en Histoire de l'Art 
à Rennes. Toujours active, elle a fait un stage de trapèze volant cet été dans la Drôme.

Cyprien  (18 ans en déc) a passé son bac et s'est inscrit en IUT physique, chimie à Mont-
pellier. Découverte de la vie d'étudiant. C'est souvent en mobylette qu'il part voler en parapente

Marie et moi  faisons de gros 
travaux dans la maison que nous 
avons achetée à Blauzac près d'Uzès. 
Encore quelques mois et nous 
espérons passer la fi n de l'année 
près de la cheminée avant que le 
mistral ne devienne glacé. Nous 
avons loué pour quelques mois une 
maison de village pour sortir de la 
poussière. Le reste du temps, nous 
volons en ballon. Nous vendons 
du rêve, de la lenteur et de la 
convivialité, je pense que les gens  en 
ont besoin. Nous avons participé au 
Championnat de France à Angers et 
avons terminé bronzés ! 

(voir article dans la rubrique ci-dessous 
« Chroniques et histoires »)
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Branche Tante Bobosse
Chez Bernard et Anne-Marie
Nouvelle adresse de Grégory et Caroline : Rue Edith Cavell, 100 à 1180 Bruxelles.

Si vous souhaitez découvrir les belles créations de Stéphanie, styliste, allez sur son site : 
www.stephanielegrelle.be

Chez Marie et Bernard :
Le mariage religieux de Rodolphe avec Isabelle Du Mortier s’est déroulé le samedi 16 juin 
à Beauvechain, dans le Brabant Wallon.

 Adresse d’Alexandra et Pascal : Rue de Percke, 133 à 1180 Bruxelles.

Chez Guy et Isabelle :
Géraldine et Jean-Baptiste (break pour lui avant de démarrer un nouveau job) ont fait un 
périple de deux mois en Asie, au printemps dernier.

Chez Dominique et Olivia :
Nouvelle adresse : avenue du Vallon, 29 à 1640 –Rhode St Genèse

Florian le Grelle est fi er de vous présenter sa nouvelle application musicale pour iPad. 
L'application BeatBlaster transforme votre iPad en véritable chaîne HiFi. Vous pourrez 
accéder à la bibliothèque musicale d’iTunes et à une multitude de webradios, dans une 
interface reproduisant les différents éléments d’un système hifi  : platine, CD, mais également 
équaliseur et baffl e! BeatBlaster vous donnera aussi accès aux paroles des chansons et aux 
biographies des artistes. Si vous souhaitez plus d'information, consultez www.beatblaster.
com.

Pérégrinations de Bernard et Marie
« Lors de notre passage au Festival d'Avignon 
pour retrouver Alexandra, Pascal et leur peti-
te Eva... Le 15 juillet, le Président Hollande était 
en visite au Village du Festival "Off"... nous y étions...
Le président s'est approchée de nous pour embrasser 
notre petite Eva ! »

(Mail de Marie du 3 septembre)     

Gageons que c’est AUSSI 
pour voir Marie, 
et comme nous 

le comprenons… !

Branche Oncle Johnny 
Christophe Rolland vient effectuer un stage de quinze jours en Belgique  
auprès du Tribunal de HUY, courant novembre.

La famille l'attend de pied ferme pour l'encadrer.
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Branche O’Taty Mail d’Emmanuel Donnet

Le projet de lieu culturel et citoyen que j'ai co-initié 
avance lentement mais sûrement : La Tricoterie – 
Aujourd'hui, le rêve est en passe de devenir réalité. 
En septembre 2010, cette équipe a acquis un bâtiment 
au potentiel extraordinaire, idéal pour accueillir un tel 
projet. Une opportunité tant le lieu se distingue par son 
cachet, ses grands espaces et sa situation stratégique.
L'aventure est donc en marche et notre objectif est devenu concret : créer un lieu de rencon-
tre polyvalent où les activités artistiques et citoyennes se côtoieront dans une nouvelle 
dynamique économique, tout en intégrant l’événementiel.
Voir le site : http://www.tricoterie.be

Autres nouvelles - Correspondance d’O. Taty Donnet

Jean-Louis et Fabienne: Haute fi nance, cours de restauration de meubles
Céline est rentrée en Belgique après un long séjour à Londres (pour une société US), 
rappelée par la Société Petercam à Bruxelles.
Cédric : Professeur à Saint Louis (cours de Droit)
 Conseil à la TV (RTL) "belge" et Journalite à l’Eventail.
Thierry et Marthe : ont une colonie de chats dans leur jardin. 
Thierry à la retraite, heureux, et Marthe très occupée par son cheval.
 Julie : dernière année d’Assistante Sociale
Daniel et Marie-Blanche : encore engagés avec le Midi.
 Emmanuel : A deux fi lles, Nell et Lya.
 Valérie : vit au Canada (île Victoria, face à 
Vancouver) où elle rêve d’ouvrir un magasin  et atelier 
de décoration. Est venue présenter à la famille son 
fi ancé (français) Simon DELORT.
 Lauriane : businnesswoman va en Inde où elle fait 
confectionner ses collections de vêtements, qu’elle 
vend dans son magasin Clair de Loun  à Alès ainsi 
que sur les Festivals et marchés du Gard et de l'Hérault. 
Elle et Quentin ont deux garçons, Thao et Youcha.
 Maïlis commence un nouveau travail : 
Régisseuse d'un Théâtre à Montpellier 
où elle vit depuis 2 ans.
Michèle. Enseignante.
 Sébastien : vient de terminer une haute formation en Informatique.
 Marine & Sébastien D :viennent d’avoir une mignonne « Elisa ». Tout va bien.
 Coline : pratique son métier de kiné sportive (entre autre pour une équipe féminine 
de hockey)

Sylvie. Enseignante aussi et très engagée dans la gestion de son école.
 Mado, sa fi lle, aux études.

Les 4 petits-enfants D et  M-Bl; 
Youcha, Thao, Nell et Lya, cet été.
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Yann & Ilana Padron au Mexique
Mail de Yann Padron

Voici la correspondance reçue de Yann, 
qui vient de s’installer au Mexique avec toute sa famille.

Nous voici donc quasiment installés au Mexique en famille, très différent des 6 à 7 
premiers mois ou je vivais seul ici, sans les miens et avec un rythme de travail un peu 
intense. Avec les petits et Ilana près de moi la vie est beaucoup plus facile! Mais il faut 
dire aussi que l'arrivée n'as pas été facile, tu sais c'est que signifi e un déménagement 
en famille... En tout cas la langue aide et c'est plus facile qui si on débarquait à Ulan 
Bathor par exemple. 

Ceci dit, avec les mexicains, se comprendre n'est pas toujours évident : 

1)  Le « non » n'existe pas, tu ne trouveras jamais un mexicain qui dit « non ». En fait, 
en nahuatl, la langue aztèque, la négation n'existe pas.

2)  S’ils disent « oui», méfi e-toi. Il faut apprendre à lire dans leurs yeux pour savoir si 
le « oui» veut dire « non », ce qui arrive assez souvent.

3)  Le temps passe différemment... Le fameux 'ahorita' (= tout de suite) veut généra-
lement dire demain, après demain ou dans deux semaines. Ça dépend du contexte. 
En tout cas si la réponse á une question est « ahorita » tu peux être sur que ça sera 
demain, après demain ou dans deux semaines....

4)  Ne jamais prétendre te faire payer par un fournisseur à la date accordée. C'est 
simplement impossible. C'est un peu comme le « ahorita »....

5)  Dans le cahot de la circulation en ville, c'est la loi de la jungle: plus tu es grand, 
plus de possibilités tu as de passer avant. Moi je n'ai pas d'argent (ni le goût) pour 
avoir un Hummer, mais par contre un tracteur serait bien utile, le problème ce sont 
les places pour la famille, le parking et l'essence. Mais en tout cas je crois que c'est 
la meilleure option pour Mexico City. Et ne parlons pas des trous dans les rues....

6)  Attention vers qui tu cries dans les embouteillages : tu as quelques chances de te 
trouver avec un fl ingue au bout de ton nez. Ça n'arrive pas souvent mais on ne sait 
jamais... Avec un tracteur, ça serait un peu plus diffi cile...

7)  Si tu embauches quelqu'un pour un poste (de direction, de serveur et même com-
me aide à la maison... peu importe), il est fort conseillé d'avoir deux choix pour 
le même poste à la fois... C'est assez courant que tu signes un contrat avec un 
employé, et le premier jour, la personne ne vient pas... 

8)  Le mot « patience » est différent. Une fois que tu comprends les sept premiers 
points ci-dessus, ta vie au Mexique est plus facile ! Après un séjour ici, tu reviens 
en Europe avec une autre dimension de la patience, chose qui est, par ailleurs, 
très saine.
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Le job ? 
Diffi cile à gérer. C'est comme avoir une classe d'ados dans un lycée. Mais au lieu d'avoir 
30 élèves tu en as 75. Le boulot marche bien, on fait un très bon chiffre d'affaire (dans 
la même proportion que je vois augmenter mes cheveux blancs) mais c'est aussi vrai 
que notre restaurant (le Bar Tomate) se situe dans le quartier de Polanco, le plus aisé 
de Mexico City et qui ne correspond pas à la vraie identité de la ville.

Ce qui est incroyable dans ce milieu c'est le temps après le repas : il est assez courant, 
un jeudi ou un vendredi, de trouver une table à 21:00 heures, dont les convives n’ont 
toujours pas terminé leur déjeuner. Personne ne part avant 18:00 de son déjeuner. 
C'est plutôt rare les gens qui restent 2 heures à table... Et, quand travaillent-ils...? 
M'enfi n.....à l'heure du déjeuner!

Notre  maison ?
Au 7éme étage, vue sur une partie 
de la ville, beaucoup de lumière et 
surtout vue sur l'héliport de Ricard 
Salinas, un des hommes le plus ri-
ches au monde ou tu peux le voir 
sortir et venir dans son engin pour 
aller.... travailler ??? Nous avons 
bien entendu interphone avec la 
Sécurité du bâtiment (une ving-
taine de voisins), instrument avec 
lequel Gaël et Cloe jouent très 
souvent et ils parlent avec les 
gardes qui sont ravis... Nous nous trouvons 
aussi dans le quartier de Polanco, à 10 minutes de leur école, le Lycée 
Français du Mexique et de mon travail (Ilana travaille à la maison, donc pas de problè-
mes d'embouteillages pour elle).

Les trajets ?
Écoute, c'est bien diffi cile de répondre à çela. Jeudi dernier, j'ai mis 40 minutes pour 
faire un trajet qui d'habitude m’en prend sept. Mais je connais des gens qui ont mis 
presque 3 heures pour un trajet de 45 minutes ce jour là. Ça n'arrive pas très souvent, 
mais ça arrive. C'est de loin la seule chose qui rend la ville vraiment diffi cile. C'est 
l'horreur. Par contre si tu vas à la campagne, sortir de la ville n'est pas si compliqué. 
C'est long. C'est long de sortir d'une ville qui n'en fi nit pas. Mais Il suffi t de partir à 
11 heures du matin et voilà... Oups! Et le travail?? Alors il faut trouver un déjeuner 
de travail à la campagne... Non, mais autour de la ville tu trouves vraiment des 
villages et des coins MAGNIFIQUES. C'est vraiment un super beau pays, et les gens sont 
hyper sympas. Aucun danger sauf dans le nord du pays.

Mon très cher oncle, je t'embrasse très fort, gros baisers à ma Clo que j'aime.  
J'ai de temps en temps un peu le vertige de penser que nous sommes si loin, 
mais la vie est comme ça et nous sommes contents de la chance que nous avons.  
Et tu ne peux pas savoir à quel point nous avons regretté de pas être présents à la 
réunion de famille....

Le Courrier 7des Alpes à l'Escaut

Numéro 83  
Automne 2012

uvons
10 minutes de leur école, le Lycée



III - CHRONIQUES ET HISTOIRES

Numéro 83  
Automne 2012

Le Courrier 8des Alpes à l'Escaut

Championnat de France 
de Montgolfi ères 2012 

L’équipe gardoise décroche 
la troisième place

L’aéronaute blauzacois Jean Donnet 
et son équipe sont fi ers d’être montés 

sur le podium à l’issue des 14 épreuves 
du 38ème Championnat de France 
de Montgolfi ères qui s’est déroulé 

du 24 au 28 juillet à Olivet, 
juste au sud d’Orléans.

Chaque année la Fédération Française 
d’Aérostation assure avec le concours d’une 
municipalité et souvent d’une association 
locale le déroulement sportif du Championnat 
de France de Montgolfi ères. 

Cette année, 45 équipages étaient inscrits. 

La compétition se déroule en plusieurs vols.

Dans le hangar de briefi ngs, avant chaque vol du matin et du soir, la direction de course indique 
aux compétiteurs le nombre d’épreuves et en quoi elles consistent. C’est presque toujours des 
épreuves de précision : tous les ballons par exemple doivent décoller du même terrain pour sur-
voler une cible qui a été placée dans un champ à 4 km de là. Dans l’épreuve du « retour au ber-
cail », le pilote choisit lui-même l’endroit de gonfl age pour rejoindre une cible. Chaque épreuve 
est évaluée sur 1.000 points. Le vainqueur est celui qui totalise le plus de points cumulés à 
l’issue de toutes les épreuves.

La performance de Jean résulte sans doute de son expérience et de sa ténacité. A bord de leurs 
ballons des « Montgolfi ères du Sud » basées à Blauzac, l’aéronaute et sa compagne emportent 
régulièrement des passagers dans le ciel de l’Uzège. « La région est magnifi que à survoler mais 
elle requiert beaucoup de précision dans le pilotage. Les garrigues sont étendues, les terrains 
posables petits, et il faut atterrir sur des terres non cultivées ».

Durant l’hiver, Jean forme des élèves au brevet d’aéronaute. Si bien qu’au fi l des 20 dernières 
années passées dans le Gard, il  a accumulé plus de 2 500 heures de vol. 

Mais en compétition, le pilote n’est rien sans une équipe soudée et compétente.

« L’équipe de 4 personnes a magnifi quement fonctionné, confi e Jean. J’ai demandé à mon 
ami Samir Elari, multiple champion du Monde d’ULM pendulaire et pilote de montgolfi ère, 
d’assurer la navigation à bord. C’était la première fois que nous travaillions ensemble, mais 
j’avais une totale confi ance dans son expérience de compétiteur. Samir est un véritable homme 
volant depuis l’âge de 14 ans dans plusieurs disciplines. Il m’a apporté la tranquillité d’esprit, 
ce qui m’a permis de me concentrer sur le pilotage. »
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Samir ajoute : « nous avons dû aussi gérer les périodes de repos. En compet, le réveil sonne à 
4 heures du mat ! On petit déjeune, on va au briefi ng, on vole, on va chercher les « marqueurs » 
que le pilote a lancés, puis on remplit de gaz les bouteilles, on déjeune. Il est midi et l’on va se 
coucher pour repartir à 17 heures pour un nouveau vol, etc., jusqu’à minuit, une heure du matin, 
et cela durant 5 jours. Il faut tenir le coup, rester concentré et détendu. »

L’aéronaute Marie Le Her, compagne de Jean, assurait la double mission de préparer la montgol-
fi ère  et de conduire la voiture de poursuite. 

«  Trois jours avant le départ, nous avons trouvé l’indispensable quatrième larron. Kevin Tatet a 
laissé son « Courtepaille » dans la Drôme pour nous rejoindre. Il a fallu le former en deux jours à 
lire la carte et connaître le règlement de compétition. C’est très facile de perdre des points sur 
des bêtises : pénétrer dans une zone interdite, dépasser la vitesse autorisée en voiture, oublier de 
demander l’autorisation d’un propriétaire avant de pénétrer dans son champ … A chaque vol,   un 
observateur offi ciel note la moindre infraction. On s’est fait piéger le premier jour, lorsque Jean a 
survolé une autoroute à moins de 300 mètres : 310 points de pénalité sur 1000, alors qu’il sco-
rait ! Les points qui lui manquaient pour être champion. » 

De loin, on a l’impression que les ballons sont de grosses bulles qui fl ottent paisiblement entre ciel 
et terre. Mais les ballons de compétition sont dessinés spécialement pour monter et descendre 
deux fois plus vite qu’une montgolfi ère classique. Il n’est pas rare d’atteindre 7 m/sec. Les ascen-
sions deviennent très dynamiques. Mais comment fait-on pour diriger un ballon qui par défi nition 
n’est pas dirigeable ?

Jean explique. « On s’aide, d’un GPS et d’un altimètre, mais je suis d’abord un pilote intuitif et 
j’essaie plutôt de sentir, de visualiser les invisibles strates d’air en me repérant sur la carte IGN au 
1 :50.000. L’air est comme un mille-feuille. L’art du pilote est de trouver la bonne couche pour aller 
dans la direction qu’il souhaite. On arrive à être très précis. C’est très excitant de voir se rapprocher 
la cible après une heure de vol à tirer des bords à différentes altitudes. La diffi culté n’est pas de 
réussir une épreuve mais de rester régulier sur la longueur du championnat, ne pas se laisser dé-
primer si on en loupe une, de toujours regarder vers l’avant. C’est ce que j’ai réussi cette semaine. 
Mais cette 3e place, je la dois beaucoup à Marie, Samir et Kevin, une équipe de choc. »

Les objectifs à atteindre : trouver un sponsor et réaliser une belle performance au Championnat 
de France 2013 programmé à Brissac pour intégrer l’équipe de France qui participera dans deux 
ans au Championnat du Monde au Brésil.

Pour voir toutes les épreuves et les résultats, vous pouvez consulter le site du directeur des vols 
Matthijs de Bruijn à la rubrique «  French Nationals » : www.debruijn.de/results/2012/cdf2012/
index.htm

Contact : 
Jean Donnet et Marie Le Her
Les Montgolfi ères du Sud
17 rue Vieille
30700 Blauzac
Tél :   + 33 (0)4 66 37 28 02
Site :  www.sudmontgolfi ere.com

L’équipe gardoise de gauche à droite : 
Samir Elari, Jean Donnet, Marie Le Her 
et Kevin Tatet
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GRANDE RÉUNION DES DESCENDANTS 
DE DICKIE ET DOMINIQUE DE VAUMAS

Saint-Flour – Cantal

Les lieux
En 1959, l’édifice qui fut pendant trois siècles le grand séminaire du diocèse du 
Cantal à St Flour ferme ses portes. Les bâtiments, considérés comme les plus 
nciens et les plus remarquables de la Cité se sont très rapidement transformés 
en maison d’accueil avec pas moins d’une centaine de chambres confortables, 
ouvertes sur de vastes couloirs et réparties sur trois étages. 

L’histoire ne dit pas si depuis 1959 autant de rires, de chants, de va-et-vient et 
d’ambiance « gonflée d’affection » ont habité ces lieux. Désormais l’histoire re-
tiendra que grâce à l’exemple de leurs aînés, artisans des fameuses « réunions 
Donnet », les descendants de Dickie et Dominique de Vaumas ont choisi (non sans 
mal, merci Caroline) de s’y réunir du 24 au 26 août 2012.

Les présents
Notre branche compte aujourd’hui 85 membres, et 72 avaient donné un accord 
positif de principe lors du lancement de l’organisation en novembre 2011. Au fil 
des premiers mois de l’année 2012 des événements variés, presque toujours de 
force majeure, ont réduit ce nombre : un voyage aux Etats Unis pour les Rémi, or-
ganisé de longue date, un déménagement au Mexique pour les Yann, et enfin deux 
naissances attendues pour fin août. (Albert Naux le 16 août et Cassandre 
Lengignon le 26).

L’enthousiasme demeure pour les 55 présents qui atteignent St Flour, souvent 
après de nombreuses heures de route. Le plus charmant à noter sont les arrivées 
de ces enfants de 16 à 2 ans qui , "libérés" à l’ouverture des portières des voitures, 
se précipitent dans les bras des aînés que nous sommes – leurs grands parents- 
seules références connues !

Ainsi commencent la ronde des baisers échangés, des connaissances à faire ou 
refaire, des étonnements et des émerveillements fruits de toutes retrouvailles. 
Les petits rompent rapidement la glace, cachés dans les arbres, autour d’un 
ballon, autour d’un table si longue si longue… D’aucuns retrouvent leurs parrains 
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et marraines ; les quatariens très remarqués, les jumeaux Baptiste et Martin d’Alès 
prennent la tête de la troupe et les espagnols font montre, non seulement de leurs 
larges sourires, mais aussi d’un français remarquable, révisé avec succès avant leur 
arrivée. Il y a tant à se dire, à se redire, il faut apprivoiser les têtes blondes et brunes 
encore inconnues. Quand l’amour est moteur, la machine avance sans le moindre 
grincement…

Le temps précieux
Alors en avant pour grimper tous ensemble dès le samedi matin les ruelles étroites 
de la vieille ville pour atteindre le marché, où nous ne sommes pas passés inaperçus ! 
Les petits s’agglutinent devant les cages à poules, coqs et lapins, on a même en-
tendu « où sont les œufs ? ». Monter encore pour atteindre la place du manège : pris 
d’assaut calèches et voitures, cochons et chevaux, camions et avions. Leurs cris de 
joie ou de frayeur couvrent la musique et leur bonheur n’a d’égal que celui de leurs 
parents et grands parents.

Après midi minutée : 
-  escalade sous la houlette d’Augustin dV, arrivé avec tout son matériel 

professionnel. Les volontaires, casqués et encordés, ont pris d’assaut… 
le mur du parking ! La foule des supporters encourage les indécis et félicite les 
vainqueurs… de leurs appréhensions. Chacun saura se reconnaître.

Brigitte Pa, Arthur, Iris, Patrick, 
Nicolas Pa

A D : Ghislain, régleur, 
Baptiste, escaladeur 
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-  Séances de maquillage : 

 sous les mains magiques de 
Raphaële et Anaïs apparaissent 
lions et chats, princesses ou 
drapeaux.

-  Concours de peinture : il ne 
manquait ni papier, ni peinture, 
ni pinceaux, prévus par les Barthe 
pour qu’émergent l’imagination et 
les talents. L’art contemporain et 
enfantin s’allie parfaitement au 
décor un peu austère de l’ancienne 
salle d'étude des séminaristes.

-  Tant attendu : le loto !!! Les Le Touzé ont mené de mains de maîtres pour 
couvrir le tohu-bohu, des chiffres à répéter et des gagnants à récompenser. Il 
manquait des lots tant la chance s’était glissée dans la partie…

-  Intermède : la pluie ! Elle n’arrête pas les équipes qui attendent depuis long-
temps l’heure du match de foot !

Le temps du goûter, joueurs et spectateurs se retrouvent  « sur le terrain » : une 
bande d’herbe entre une allée d’arbres ! Mais le sifflet de Felipe N a retenti, on ne 
rigole plus. Baptiste et Martin d’Alès sont époustouflants, Roxane, Maximilien et 
Jean vite dépassés, Baptiste dV « blessé » par son oncle Ghislain Derville, et Carlos 
reçoit en pleine poire –il n’y a pas d’autre terme- le ballon fou. Frayeur, courage, pas 
de gros bobo. Tous ont gagné, ils sont les meilleurs.

De G à D, en haut :  Alexis Le Touzé, Stéphane Barthe, Felipe Navarro (l’arbitre)

Puis :   Patrick dV, Louis dV, puis : Cyrille dV, Ghislain Derville, Augustin dV

En bas :  Arthur dV, Victor dV, Juan Na, Maximilien Derville, Jean dV, 
  Martin (ou Baptiste) d’Alès

:  Alexis Le Touzé, Stéphane Barthe, Felipe Navarro (l’arbitre)
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-  La soirée après le dîner. Aux notes magiques de la clarinette, un calme parfait 
s’installe dans l’assistance et Baptiste nous gâte de quelques morceaux choi-
sis. Ainsi Charlotte, aidée d’Inès, peuvent mener à bien les différentes rondes 
des petits, gages pour leurs aînés, récitations et comptines, chant en anglais 
des quatariens, repris et mimés par nous tous.

 
 
 
 
 
 
   

Maximilien Der, Capucine Le T et Roxane

-  Allez demander aux murs des cellules s’il fut facile et calme de coucher cette 
petite bande. Et restez encore pour écouter leurs conversations qui petit à 
petit vont se glisser dans leurs sacs à souvenirs…

-  Dimanche matin, Messe à la cathédrale de St Flour ; pas un seul ne manque. 
Esprit de famille... et d’Amour !

Clo, Carlos, Caroline, 
VéO, P-A et Véro Meyers,
Gaël, Bille Pa, Emmanuel

Marie LeT, Grégoire, 
Natalia Na, Laetitia Derville

Clo
Vé
Ga
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L’on fait traîner le déjeuner, car il faut déjà se quitter. Heureusement les 16 bougies 
qui fêtent Arthur égaient ces moments que l’on souhaiterait tant prolonger.

Les départs s’étaleront de 14 à 17 heures. Adieux déchirants. Baisers renouvelés et 
renouvelés encore. Promesses de se revoir. Et surtout beaucoup de reconnaissance 
envers les « organisateurs » à qui l’on demande de recommencer, avec au moins…
un jour de plus.

A vous redire encore merci, oncles et tantes Donnet, c’est vous qui avez semé cette 
"dynamique" dans nos cœurs, nous puisons au trésor de la FAMILLE.

A vous remercier du fond du cœur Pap et Maman / Pap’s - Moumoune / Mamie-
Bon-Papa. 

A lire le mot glissé sur le pare-brise de la dernière voiture qui a quitté St Flour nous 
avons compris que vous étiez heureux et fiers. 

Ils sont des jours où Ciel et Terre sont étroitement liés… 

Qui est qui ?

Grand jeu jusqu’au prochain numéro ! Nous attendons les réponses.

Le ou les gagnants recevront 1 photo et 1 sucette.
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Mot glissé sur le pare-brise
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III - GÉNÉALOGIE

Rappel de la structure des descendants de Jean et Mariquita Donnet

       
  Enfant Petits Arrière Ar-Ar Total  
   enfants pet-enf pet-enf descendance

 0 Les Dickie (n° 1) 12 35 38 85
 2 Les Mike (n° 2) 7 22 13 42
 0 Les Bobosse (n°3) 10 19 6 35
 1 Les John (n° 4) 8 22 5 35
 2 Les Taty (n° 5) 8 14 5 27
 1 Les Nénette (n°6) 12 14 3 29
 1 Les Hervé (n° 7) 8 14 1 23
 2 Les Hadelin (n° 8) 4 7 0 11
 9       Totaux 69 147 71 287

  + génération des enfants de Jean Donnet  9
  Descendance de Jean Donnet à ce jour   296
  Descendance lors de la réunion à Essen en 1966  60

Vous avez bien lu : les descendants de Jean Donnet, fondement de notre Association, sont 
actuellement au nombre de 296 !

Oncle Hadelin peut donc être rassuré, nous franchirons le cap des 300 en 2013 !!!

Branche Dickie

Les six familles qui composent cette branche, et leurs descendants, donnent l’occasion de vous 
présenter un « trombinoscope ». 
Les encadrements en rouge désignent les présents à St Flour.
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Généalogie
III - CHRONIQUES ET HISTOIRES

Descendance totale à ce jour de Jean et Mariquita : 294 !
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